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d'approuver une politique animée par l'esprit qui
fut le sien.
» Le témoignage de la Rose Blanche est sans
équivoque:

»1. Chacun de nous doit rompre une fois pour
toutes avec l'esprit de mensonge et de meurtre, et

tout d'abord avec toutes les notions et traditions
qui permirent naguère à cet esprit de triompher.
»2. Le devoir de résistance ne saurait dépendre de

l'espoir de triompher.
»3. Il n'est pas vrai qu'alors, on ne pouvait rien
faire et il n'est pas vrai non plus qu'aujourd'hui,
on ne peut rien faire. Chacun pouvait faire quelque
chose, tout comme aujourd'hui, chacun peut faire
quelque chose: pour la vie et contre la mort.»
Film à ne pas manquer — livre à lire.

Les deux auteurs ont joint à leur scénario différentes

«informations». C'est ainsi qu'on apprend que
le juge adjoint (Beisitzer) Köglmaier, au contraire
de Roland Freisler, qui périt lors d'un bombardement,

survécut à la guerre et demeura juge, sans
être apparemment inquiété. Interviewé le 2 novembre

1967, Köglmaier, sain et gaillardet, parlera de

l'entreprise de la Rose Blanche comme d'un crime
crapuleux («gemeines Verbrechen»). Ce qui ne
l'aurait pas empêché, lui Köglmaier, par pur esprit
chevaleresque, de tenter de sauver Sophie Scholl en
la faisant passer pour la maîtresse de Probst, qui
l'aurait littéralement envoûtée. Malheureusement,
la jeune fille refusa la perche ainsi tendue, en

répondant de la manière la plus inconvenante («...
eine geradezu schockirende Antwort...»). Hélas!
On le voit: les femmes n'ont pas de tête, et les jeunes

sont quelquefois choquants.
Et ce qu'il y a de plus grave: les deux auteurs n'en
semblent pas conscients: «Si les chefs politiques de

l'après-guerre n'avaient pas sauvé la mise, dans
notre pays, à des patriotes tels que Köglmaier, la
lutte des prétendus terroristes contre la Bundesrepublik

nous aurait été sans doute épargnée...»
Autant dire: excusant Ulrike Meinhof et Gudrun
Enslin!

J.C.
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Les yeux dans les yeux

Samedi passé, la galerie du Trépied fermait ses portes sur une exposition du photographe Robert Doisneau (un coup
d'œil, ci-dessus); il n'y aura donc plus à Genève de galerie de photographie.
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